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Je connaissais ainsi la voie smv1e par mes riches clients, 
le but qu'ils désiraient atteindre, les moyens dont ils disposaient. 

Il m'était donc très facile de leur prédire l'échec ou la réus­
site. Les veines ont toujours été de mon avis. 

A leur visage, je voyais bientôt qu'ils buvaieht mes paroles 
comme vin doux; alors ~omme la Tor tue qui s~ sent en sûreté, 
j'allongeais mon cou, j'agitais les pieds et les mains ; · je parlais 
haut et avec assurance. Un riche salaire venait récompenser mes 
travaux. 

Vous savez que la Tortue -n'a rien de plus précieux que ses 
œufs. Sans le moindre orgueil, elle creuse un trou profond et les 
y dépose nuitamment. Elle ne les quitte qu'après avoir soigneuse­
ment nivelé le sol sur eux; ensuite, elle n'y touche plus. · 

J'ai enfoui de même les riches honoraires qui m'étaient remis, 
et ce dépôt soigneusement fait, je partais aussi pauvrement vêtu 
qu'avant, vivant de poisson salé et d'herbes · ébouillantées. Car, 
oncques ne vîtes Tortue àttablée à succulent repas. 

Malgré les veines très apparemment dessinées que certaines 
personnes portent sur leur visage, il arrive parfois q·ue ces personnes, ­
atteintes d'une maladie grave que malheureusement nous ne pouvons 
deviner, voient celles-ci disparaître. C'est la déveine ! 

Ces personnes ignorantes, au lieu de soigner leur maladie, 
s'en prennent à notre clairvoyance. 

En tempête, elles crachent sur nous leur dépit, ce qui ne 
les guérit pas ! 

Que fait la Tortue durant la tempête? Elle rentre sa tête, 
ses pattes et sa queue sous la carapace et; impassible, attend 
la fin. 

Vous n'ignorez pas, Confrères, que les téméraires qui veulent 
braver la tempête reçoivent du sable dans les yeux, ce qui nuit à la 
clarté de la vue. 

J'ai fait comme la Tortue; je me suis terré dans la tourmente; 
celle-ci une fois passée sur mon dos, je portais ailleurs mes pas. 

Si je ne gagnais _nen, du moins ne perdais-je rien non 
plus! 

Enfin, Confrères, j'ai eu bien soin de demeurer muet comme 
la Tortue ; aussi nul n'a connu mes bonnes et mauvaises Fortunes ; 
cela m'a permis de passer à côté des envieux et des jaloux sans 
être remarqué par eux. 

Et maintenant, allez, Confrères, sans esprit de concurrence, 
Je vous souhaite bon succès. 
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Ce devin etait un sage ! 

En ce monde, les Maîtres abondent; malheureusement, 
quoique suivant après eux ce grand chemin de la Vie, nous passons, 
sans les lire, devant ces ecriteaux dont ils ont, à notre intention, 
jalonne la route. 

Quand nous voyons luire au loin les richesse~, l' avidite nous 
fait courir. Dans notre course folle, nous ne prêtons pas attention 
à l'avis : 

lei, ,.,.on tombe ! 

Il faut toujours se. souvenir que On vient du latin Honw, et 
ne signifie pas Tortue, mais Homme 1 ... 

Maurice V ERDEILLE. 




